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AVERTISSEMENT 


Au vu de la mise en ligne sauvage des divers livrets 
ou fascicules rédigés par mes soins pour un usage pourtant 
- initialement - strictement réservé aux seuls groupes 
auxquels ils étaient a priori uniquement destinés, et dans 
la mesure où, la plupart du temps, ces « mises en ligne » se 
font sans citer ou préciser l’origine exacte du matériel 
documentaire ou rituel ainsi indélicatement approprié, 
outre que souvent les « indélicats » auront (malhonnéteté 
ou incompétence) tronqué voire dénaturé les textes en 
question, il m'a semblé nécessaire (diffusion pour 
diffusion : tant qu’à faire, autant qu'elle soit fidèle...) de 
mettre moi-même ici sur le Web, et une fois pour toutes, 
l’ensemble de ma production à disposition des chercheurs 
potentiellement intéressés. 

Qu'il soit dès lors noté que tout document diffusé ne 
portant pas le présent « Avertissement » en tête, ne pourra 
être considéré comme fidèle, et en aucun cas, comme 
étant de ma propre production (cette dernière remarque 
ne valant à l'évidence que pour les textes trouvés sur le 
Web). 


L'auteur des livrets de la présente collection. 


Le présent document complet en 40 pages en tout, dont 25 paginées. 
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INSTRUCTIONS 
POUR LE SOUVERAIN 
D'UN TRIBUNAL 


SECTION DU TEMPLE : FRANC-MAÇONNERIE DES ÉLUS-COHENS 


AU COMMENCEMENT était le Verbe, 


et le Verbe était avec Dieu, et le Verbe était Dieu. 

| était au commencement avec Dieu. 

Tout fut fait par lui, et sans lui rien ne fut fait, de ce qui a été fait. 

En lui était la vie, et la vie était la lumière des hommes ; 

Et la lumière luit dans les ténèbres, et les ténèbres ne l'ont pas saisie. 
Il y eut un homme envoyé de Dieu : son nom était Jean. 

Il vint comme témoin, pour rendre témoignage à la lumière, afin que 
tous croient par lui. 

Il n'était pas la lumière, mais le témoin de la lumière. 

Le Verbe était la vraie lumière, celle qui éclaire tout homme, venant 
dans ce monde. 

Il était dans le monde, et le monde fut fait par lui, et le monde ne l'a 
pas connu. 

| est venu chez les siens, et les siens ne l'ont pas reçu. 

Mais à tous ceux qui l'ont reçu il a donné pouvoir de devenir enfants 
de Dieu, à ceux qui croient en son Nom, 

Eux qui ne sont pas nés du sang, ni d'un vouloir charnel, ni d'un 
vouloir d'homme, mais qui sont nés de Dieu. 


Et le Verbe s'est fait chair, 


et il a demeuré parmi nous, et nous avons vu sa gloire, la gloire qu'il 
tient de son Père comme Fils unique, plein de grâce et de vérité. 
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ADMINISTRATION D'UN TRIBUNAL ÉLU COHEN 


E PRÉSENT Vade mecum est destiné à être remis à tout souverain-maftre ayant la 

responsabilité d'un chapitre, temple ou tribunal au sein de l'Ordre des élus cohens, tant 
pour son usage propre en ses fonctions et qualités, que pour celui de ses conducteurs en chef 
en leurs fonctions respectives. Il conviendra que chacun d'eux l'étudie avec soin ; au besoin, 
la classe terminale formée par l'ensemble des réaux-croix les assistera dans leurs fonctions 
par ses conseils ou recommandations, sans toutefois jamais prendre le pas sur le souverain- 
maitre, non plus que sur les conducteurs en chef qui relèvent de lui. 


ORGANISATION ET ADMINISTRATION 


Pour mémoire, l'Ordre fonctionne sous la forme de structures locales qui, toutes, ont 
vocation à former tôt ou tard un tribunal complet, avec ses diverses classes et l'ensemble 
des officiers requis. De fait, toute loge symbolique * de l'Ordre (maitres-particuliers) est-elle 
appelée à se voir complétée par un chapitre (grands-élus), pour former le porche du temple 
élu cohen ; en suite de quoi un temple proprement dit (apprentis, compagnons et maîtres 
cohens) ; enfin un sanctuaire (grades au-delà du maître-cohen, dit « triple-fort marqué ») qui 
complètera le temple et confèrera à l’ensemble le statut de tribunal. Tous ces points sont 
détaillés dans le texte des statuts généraux de l’ordre des élus cohens ?. 

On rappelle ci-après les conditions de grade minimal requis, pour l’administration de 
chacune des sections de l'Ordre : 


- Loge symbolique : sous la direction d’un titulaire du grade de grand-élu. 

- Chapitre d’élu : sous la direction d’un titulaire du grade d’apprenti-cohen. 
- Temple : sous la direction d’un titulaire du grade de grand-architecte. 

- Sanctuaire : sous la direction d’un titulaire du grade de réaux-croix. 


Les deux premières sections forment ensemble la section du porche, sous la 
dépendance directe du vénérable maitre 3 ; celle du temple est sous la dépendance directe 
du respectable maître ; celle du sanctuaire, sous la dépendance directe du souverain-maitre. 

Pour l'extérieur, de manière générique, et dans l’économie globale de notre échelle 
complète de grades, depuis la section préliminaire (Maçonnerie ordinaire) jusqu’à la section 
du temple (Maçonnerie des élus cohens), on désignera par le vocable « chapitre » 
l’ensemble des structures relevant du rite des élus cohens et souchés sur la loge symbolique 
fondatrice ^. 


1 À l'évidence nous ne parlons pas ici des loges dites « symboliques » (dites encore « bleues al relevant 
de la seule Franc-Maçonnerie ordinaire, mais bien de celles propres à l'Ordre des élus cohens. 

2 Cf. Statuts généraux de l'Ordre des élus cohens : livret TEC2.1 de notre collection (annexe 9 donnée ci- 
après en page 26 rappelle la composition de notre fonds documentaire). 

3 Pour marquer la continuité avec la section de la Maçonnerie ordinaire, autant que faire se peut, le 
vénérable maître de la section du porche est le même que dans la loge « bleue ». À ce titre, si la qualité 
minimale de grand-élu n’est pas obligatoire (celle de petit-élu le reste cependant) pour un vénérable tant que 
la loge qu'il dirige n’est pas complétée par un chapitre ouvrant sur la section cohen, elle le devient lorsque ledit 
chapitre est créé. 

4 C'est ainsi, par exemple, que le chapitre Josué, de son appellation générique, coiffe la loge Les Juges 
Écossais, appellation également générique qui vaut inclusivement jusqu’à la loge d’élu au premier grade. 
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FONCTIONNEMENT RITUEL 


Le second volume de notre Cérémonial du Temple détaille assez la préparation et le 
déroulement de nos rituels et cérémonies de base pour que nous n'ayons pas à y revenir ici, 
sauf à inviter le souverain-maître et ses conducteurs en chef à l'étudier avec grande 
attention `. 

Les décors et bijoux des différents grades de l'Ordre sont décrits avec les cérémonies 
afférentes P ` nous donnons ci-après le détail de ceux relatifs aux fonctions de souverain- 
maître ? et grand-souverain * : 

Le souverain-maître porte une coule blanche, une coiffe ==] 

blanche ornée de 3 galons dorés en partie basse sur tout le 

tour, des chaussons blancs, une cordelière (à 3 brins tressés) 
dorée tombant côté droit. Le sautoir est blanc bordé d'or 

(revers uniformément bleu-ciel: cf. réaux-croix), avec le 

bijou à la pointe (cf. B ci-contre : description ci-dessous). 


> Cf. Cérémonial du Temple, vol. Il, section Maçonnerie des élus cohens : livret TEC2.2 de notre collection. 
Pour le cas où le nombre de membres (dont les officiers) ne permettrait pas le fonctionnement en tribunal 
complet, il est possible d'envisager la mise en œuvre de l’ensemble de nos rituels et cérémonies (réceptions 
dans les différents grades incluses), avec un nombre réduit d'officiers ; en tout état de cause, c'est le souverain- 
maître qui veillera à la mise en œuvre de telles cérémonies adaptées. 

6 Pour les grades depuis le maître-particulier jusqu’au commandeur d’orient : cf. Cérémonial du Temple, 

vol. Il, section Maçonnerie des élus cohens (livret TEC2.2) ; pour le réaux-croix : cf. Instructions particulières 
pour les réaux-croix (livret TEC2.6). 
Pour mémoire, nos décors sont donnés sur la base des Statuts généraux de la franche-maconnerie des 
chevaliers élus coëns, en original dans les archives du Tribunal souverain de France, élu à la gloire du Grand 
Architecte de l'Univers, sur le Grand Orient de Paris, l'an de la franche-maconnerie 3.3.3., de la renaissance des 
vertus 2448, de l’an hébraïque 5.7.2.7., du monde 45, et de grâce 1767 (BML, fonds Papus, ms 5474). Une 
volonté de simplification (usage sans doute non respecté des décors décrits dans les Statuts) autant qu’un 
souci pratique (ne pas multiplier les décors) nous a toutefois conduits à ne conserver que les seuls éléments 
symboliques indispensables : cordons ou sautoirs pour les couleurs symboliques ; tenue réduite au strict 
minimum, noire pour les grades du porche, blanche au-delà, avec le minimum d'accessoires. Certains bijoux 
correspondent à l’usage actuel pour certaines fonctions ou certains grades, ce qui est chaque fois précisé. Dans 
certains cas, on aura fait usage d’un bijou aisément disponible, s’approchant de très près du modèle préconisé. 
L'ensemble sera doré de manière homogène et d’une dimension d'environ 7-8 cm. 

7 Il ne s’agit pas d’un grade en ligne, mais d’une fonction conférée au réaux-croix en charge d'un tribunal 
élu cohen dont il supervise l’ensemble des travaux. Les décors du souverain sont ici une création originale, 
n'étant décrits nulle part dans les documents de l'Ordre ; ils sont toutefois calqués sur la tenue générale des 
membres de l'Ordre, à partir de la section du temple (vêtus intégralement de blanc) : 


La couleur blanche : Réfère à l’idée de pureté comme à celle de simplicité ; c’est la synthèse des 
autres couleurs dont elle résume ainsi les qualités respectives ; 

La couleur or : Renvoie au jaune, l’une des 6 couleurs de l’Ordre (avec le bleu, le noir, le rouge, le 
vert et le blanc) ; le souverain, outre le blanc, porte la couleur or (l’œuvre menée à son terme de 
perfection), comme référant au symbolisme du Soleil, et du Christ Sol invictus ; 

La cordelière or : Renvoie par ailleurs à la « chaîne d’or » des initiés, à laquelle le souverain se 
rattache ; 

Les trois bandes or de la coiffe: Renvoient aux trois circonférences ornant le turban des 
souverains-juges réaux-croix de l'Ordre primitif ; elles réfèrent en outre à l'empire souhaitable du 
souverain (couronnes) sur les trois mondes, corporel, psychique et spirituel. 


8 Les décors du grand-souverain (qui n’est pas davantage un grade en ligne) sont basés sur ceux du 
souverain, n'étant décrits nulle part dans les documents de l'Ordre. 
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Le bijou est une croix rouge potencée avec 37 points dorés 
(dont 34 seuls visibles) et surmontée d'une couronne rouge 
sur la branche supérieure. L'ensemble sur un disque doré 
avec les caractères SF et J en partie basse (cf. modèle ci- 
contre). Il est plein (sans évidement) et son revers est sans 
motif. 


Le grand-souverain a une tenue identique à celle du 
souverain-maître, à la réserve du bijou qui porte ici les 
caractères G et SF en partie basse (cf. modèle ci-contre) 


CHARGES RELATIVES AU SOUVERAIN-MAITRE 
EN RELATION AVEC L'ADMINISTRATION GENERALE DE SON TEMPLE 


La connaissance et l’observance des statuts généraux de l’Ordre des élus cohens sont 
de son ressort, comme l’est aussi l’attention qu’il portera à ce que chacun s’en imprègne, 
officiers comme simples membres de l'Ordre *. 

S'il n’agit jamais seul, étant notamment secondé par son collège d'officiers, il aura 
particulièrement soin d’être bien assisté — veillant à ce qu'ils connaissent parfaitement leurs 
fonctions et prérogatives propres — par les deux conducteurs en chef d’orient (respectable 
maître) et d’occident (vénérable maître), eux-mêmes secondés respectivement par les 
surveillants du temple et du porche (cas d’un tribunal complet). 


CHARGES RELATIVES AU SOUVERAIN-MAITRE 
EN RELATION AVEC LES TRAVAUX ORDINAIRES 


Par travaux ordinaires, nous entendons tout ce qui relève des rituels ou cérémonies 
mis en œuvre au sein de l'Ordre, en dehors des réceptions ou passages de grades et des 
travaux plus spécifiques, de nature proprement théurgique (cf. opérations). 

En toute circonstance, il appartient au souverain-maitre de veiller à ce que tous les 
officiers aient à leur disposition (suffisamment tôt pour pouvoir s’en imprégner la première 
fois) l’ensemble des textes relatifs aux rituels ou cérémonies à conduire (au moins sous 
forme numérique imprimable : format .pdf par exemple); en tout état de cause, il 
conviendra que pour chaque rituel ou cérémonie, on dispose d’un jeu complet d'exemplaires 
imprimés : un par officier ou fonction. 

En cette tâche, il saura au besoin déléguer au respectable maître tout ce qui relève de 
la section du temple, en tant que conducteur en chef des colonnes d'orient ; et au vénérable 
maître, tout ce qui relève de celle du porche, en tant que conducteur des colonnes 
d’occident. 


° Cf. livret TEC2.1 de notre collection, déjà cité plus haut. 
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CHARGES RELATIVES AU SOUVERAIN-MAITRE 
EN RELATION AVEC LES PASSAGES DE GRADES 


1. Avant la réception 


Là encore, en toute circonstance, il appartient au souverain-maitre de veiller à ce que 


tous les officiers aient à leur disposition (suffisamment tôt pour pouvoir s'en imprégner la 
première fois) l'ensemble des textes relatifs aux rituels ou cérémonies à conduire (au moins 
sous forme numérique imprimable : format .pdf par exemple) ; de même, en tout état de 
cause, il conviendra que pour chaque rituel ou cérémonie, on dispose d'un jeu complet 


d'exemplaires imprimés : un par officier ou fonction. 
En outre, et en fonction des grades concernés, le souverain-maître aura soin de veiller 


à ce que les candidats aient au préalable, et suffisamment tôt, les éléments suivants relatifs 


au grade qu'ils s'apprêtent chaque fois à recevoir : 


- Réception d'un maître-particulier 1° : le libellé des questions qui lui seront 
posées lors de sa réception ainsi que les quatre premiers articles des statuts 
généraux de l'Ordre qu'il doit avoir lu, et la formule de l'obligation qu'il aura à 
respecter : cf. annexe 1. 

- Réception d'un grand-élu : formule des obligations ou serments qu'il aura 
respecter : cf. annexe 2. 

- Réception d'un apprenti-cohen : formule de l'engagement qu'il devra signer, et 
des obligations ou serments qu'il aura à respecter : cf. annexe 3. 

- Réception d'un compagnon-cohen : formule des obligations ou serments qu'il 
aura à respecter : cf. annexe 4. 

- Réception d'un maître-cohen : formule des obligations ou serments qu'il aura à 
respecter : cf. annexe 5. 

- Réception d'un grand-architecte : formule des obligations ou serments qu'il 
aura à respecter : cf. annexe 6. 

- Réception d'un chevalier d'orient : formule des obligations ou serments qu'il 
aura à respecter : cf. annexe 7. 

- Réception d’un commandeur d'orient ! : formule des obligations ou serments 
qu'il aura à respecter : cf. annexe 8. 


Q- 


La encore, il saura déléguer au respectable maitre tout ce qui relève de la section du 


temple, en tant que conducteur en chef des colonnes d’orient ; et au vénérable maitre, tout 


ce qui relève de celle du porche, en tant que conducteur des colonnes d’occident. 


10 Rappelons que les trois grades symboliques de l'Ordre des élus cohens sont donnés ici en une seule 


cérémonie. 


11 Rappelons que ce grade, qui correspond à l’apprenti réaux-croix, ouvre sur la classe terminale des 
réaux-croix. Tout ce qui relève spécifiquement de cette classe ultime fait l'objet d'un document a part : cf. 


livret TEC2.6 de notre collection. 
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Par ailleurs, préalablement à toute éventuelle intégration d'un candidat simple maçon, 
outre la vérification de la qualité requise minimale de maître-élu (petit-élu : cf. 9° du REAA 
ou 1° ordre du RF), il conviendra que le souverain-maitre s'assure que le candidat ait pu se 
familiariser avec les spécificités de nos grades préliminaires, tout particulièrement avec 
l'histoire du très-respectable maître Hiram, telle qu'elle se trouve rapportée et commentée 
dans notre réception à la maîtrise (cf. pages 173 à 176 du premier volume du Cérémonial du 
Temple) ; de même relativement à la spécificité de notre grade de maître-élu, avec ceux qui 
y conduisent (renvoi est ici fait à la notice donnée en pages 209 à 219, de même qu'aux 
discours donnés en pages 233 à 239, 254 à 256 et 259 à 266 du même Cérémonial), dont on 
veillera à ce que ledit candidat prenne au préalable solennellement l'obligation dudit grade, 
lui remettant alors le sautoir et le bijou y afférant 12. 


2. Après la réception 


Sitôt reçu ou intégré, selon le grade considéré, le souverain-maitre veillera à ce que 
chaque récipiendaire ait (au moins sous forme numérique imprimable : format .pdf par 
exemple), l'ensemble des textes et documents qui lui sont nécessaires (nous donnons ici leur 
seule référence numérotée, pour simplifier 13) : 


- Pour un maítre-particulier: documents TEC2.1 et TEC2.2 (tout le début, 
jusqu'au grade de grand-élu exclu) ; ainsi que le livret TEC2.3. 

- Pour un grand-élu : document TEC2.2 (uniquement pour le grade de grand- 
élu) ; ainsi que les livrets TEC2.4 et TEC2.5. 

- Pour un apprenti-cohen: document TEC2.2 (uniquement pour le grade 
d’apprenti-cohen). 

- Pour un compagnon-cohen : document TEC2.2 (uniquement pour le grade de 
compagnon-cohen). 

- Pour un maitre-cohen: document TEC2.2 (uniquement pour le grade de 
maitre-cohen). 

- Pour un grand-architecte : document TEC2.2 (uniquement pour le grade de 
grand-architecte, grand-maitre-cohen). 

- Pour un chevalier d’orient : document TEC2.2 (uniquement pour le grade de 
chevalier d’orient, grand-élu de Zorobabel). 

- Pour un commandeur d’orient : intégralité du document TEC2.2. 


La encore, il saura déléguer au respectable maitre tout ce qui reléve de la section du 
temple, en tant que conducteur en chef des colonnes d’orient ; et au vénérable maitre, tout 
ce qui reléve de celle du porche, en tant que conducteur des colonnes d’occident. 


ሯ 


12 Si le même candidat devait un jour être proposé pour être vénérable d'une loge dite « bleue », sans 
avoir jamais été installé en chaire, il lui faudrait au préalable recevoir rituellement la qualité d’ancien-maitre 
(cf. pages 219 à 243 du premier volume du Cérémonial du Temple). 

13 Non comptés, les livrets TEC2.6 et TEC2.7, dont la destination est explicite dans leur intitulé. 
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ANNEXE 1 


POUR LA RÉCEPTION D'UN MAITRE-PARTICULIER 
(à reproduire pour transmission au candidat) 


Questions au candidat 
Que venez-vous faire ici ? 
Est-ce le vice, la débauche, le libertinage que vous cherchez ? 


Que pensez-vous de l'Ordre que vous vous proposez d'embrasser ? 
puisque vous ne connaissez point son but, ni l'objet de ses travaux, 
qui sont plus importants et plus sérieux que vous ne sauriez vous 
l'imaginer. 


Serait-ce la curiosité ou le désœuvrement qui vous ferait faire la 
demande que vous faites ? 


Êtes-vous bien décidé(e) et avez-vous bien réfléchi sur vos desseins ? 


La chose est plus sérieuse que vous ne pensez : Il n'y a cependant 
rien de contraire à la religion chrétienne, ni à l’État, ni aux devoirs 
de tout bon citoyen. Persistez-vous ? 


Quatre premiers articles des statuts généraux de l'Ordre 


Ch. premier. Art. premier. Des qualités requises aux récipiendaires 
et agrégés. 


Personne ne sera reçu ni agrégé dans l'Ordre en qualité de 
chevalier-maçon qu'outre les qualités d'honnête homme ou femme, 
et d'esprit sociable, il ne prouve par le témoignage de 3, 5, ou 7 
chevaliers-maçons ou de 3, 5, ou 7 autres personnes honnêtes, qu'il 
est noble d'esprit et qu'il vit honnêtement, sans tenir aucun état 
dérogeant à la noblesse requise pour l'état où il désire être reçu. Il 
faut par ailleurs qu'il soit libre ; s'il est sans puissance, il ne pourra 
être admis que sur la permission de ceux auxquels il est soumis. 


Instructions pour le souverain 


SECTION DU TEMPLE : FRANC-MAÇONNERIE DES ÉLUS-COHENS 


Quiconque sera chargé de dettes frauduleuses ne sera point admis, 
à moins qu'il n'y satisfasse ou qu'il prouve bien clairement qu'il est 
en état d'y satisfaire et remédier, de même qu'à tout autre 
engagement lorsque l'Ordre l'exigera. S'il était clair que les dettes 
ou engagements d'un postulant ne fussent point l'effet d'un 
dérangement, ou de la supercherie, mais seulement du malheur, ou 
de quelques obligations ou dépenses indispensables, surtout si elles 
ont été contractées pour le bien public, l'Ordre y doit avoir égard et 
ne pas se priver d'un bon sujet. Tout homme qui loue sa personne 
ou ses talents à quiconque, si ce n'est qu'il leur soit légitimement 
utile par l'exercice de sa profession, ne peut point être reçu 
chevalier-maçon. Cependant, comme la Maçonnerie est une école 
de vertus à laquelle tout homme ou femme peut prétendre, il est 
établi des loges de simples maçons. Ces simples maçons, aux 
qualités requises près, sont tenus de faire les mêmes preuves que 
les chevaliers-maçons ; le travail est le même pour les uns et pour 
les autres; ils ont cependant une distinction dans leurs 
habillements, bijoux et conventions. 


Personne ne sera reçu qu'à l'âge de vingt et un ans minimum, à 
moins qu'il n'ait dispense, comme les louveteaux. Personne ne sera 
reçu au sein d'une loge (symbolique, suffragante, mère-loge ou 
grand-mère-loge ; id. par la suite) ou d'un tribunal qu'il n'ait un 
état, un talent ou des biens qui le mette dans le cas de vivre, sans 
être jamais à charge de l'Ordre et ses membres. Il en sera de même 
pour les agrégés, à moins d'une dispense du vénérable ou du 
souverain desdits loge ou tribunal, voire de son substitut pour le 
souverain. On ne dispensera jamais de ces statuts, que dans des cas 
pressants pour le bien de l'Ordre. Les dispenses sont réservées au 
grand-souverain ou, par sa permission, au tribunal souverain et à 
ses députés, également encore aux vénérables ou souverains des 
loges et tribunaux de l'Ordre. De quelque espèce que soient les 
permissions accordées, son auteur pourra les retirer quand il le 
jugera à propos ; jamais toutefois sans fondement réel et justifié. 
Les agrégés et les affiliés sont mêmement sujets à ces statuts. 
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SECTION DU TEMPLE : FRANC-MAÇONNERIE DES ÉLUS-COHENS 


Art. Il. Des défauts exclusifs. 


Nul homme ou femme affectant quelque trouble ou disposition 
disqualifiant pour les buts de l'Ordre ne sera reçu parmi nous. Nous 
rejetons ou expulsons de cet Ordre, par ces statuts, ceux qui nient la 
spiritualité de l'âme, la vie future et l'existence d'un Dieu juste et 
rémunérateur. 


Les esprits turbulents, les suborneurs, les blasphémateurs, les 
médisants, les calomniateurs et les factieux ne doivent point être 
reçus parmi nous, et seront renvoyés si, après avoir été admonestés 
charitablement, ils ne changent, non plus que ceux qui placent la 
souveraine félicité à seulement boire et manger, ou qui, au mépris 
des devoirs de leur état, ne s'occupent qu'à des choses vaines, à 
leur parure et à plaire, sans s'inquiéter de se rendre utiles à la 
société par quelques talents. Les esprits violents et farouches, qui 
ne peuvent vivre sans disputer, les gens sans éducation, d'un 
mauvais naturel, d'un caractère dur dans la société, qui, sans raison 
légitime ou sans motif d'honneur ou raison de préjugés, ne 
respirent ou affectent ne respirer que les combats particuliers, nous 
doivent être en horreur, comme incapables de vivre en société. 


Nul hypocrite en probité et en dévotion, qui affecte une morale 
sévère, dogmatise publiquement et en toute occasion sans respect 
pour les préjugés établis dans les lieux où il est obligé de vivre, 
n'entrera ou ne restera dans l'Ordre. Les entêtés, et les esprits 
hautains qui, voulant avoir toujours raison, ne conviennent jamais 
de leurs torts, qui se servent de paroles piquantes pour établir leurs 
droits et qui, au mépris du genre humain, ne savent point le 
respecter dans les individus maltraités de la fortune ; qui, bien loin 
d'adoucir le sort malheureux de ces infortunés que le hasard a 
placés dans de tristes conditions, le leur rappellent par des 
manières hautes ou des injures et se servent de leur ascendant pour 
les tyranniser et s'approprier ce qui leur appartient, sont ennemis 
de l'homme, conséquemment indignes d'être maçons. Quiconque 
ne vit pas avec décence et probité, qui se fait gloire de son 
libertinage ou se rend coupable de quelque crime, ne sera point 
reçu ou sera renvoyé, surtout si le crime était grave ou que le 
libertinage füt poussé jusqu'à la crapule, de même que ceux qui 
manquent à leurs paroles, lorsqu'ils peuvent honnêtement 
l'accomplir. 
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SECTION DU TEMPLE : FRANC-MAÇONNERIE DES ÉLUS-COHENS 


Art. Ill. Des frais de réception et d'agrégation. 


Il a été statué qu'on paierait au trésor du tribunal ou de la loge 1 
euro (ou la monnaie unitaire pour la nation concernée) pour chaque 
grade qu'on recevra. Ceux qui n'auront pas été reçus dans les loges 
de notre affiliation et qui voudront être réhabilités chez nous et s'y 
faire agréger paieront également 1 euro (ou la monnaie unitaire 
pour la nation concernée) pour chaque grade dans lesquels ils 
seront reconnus et réhabilités, comme aumône pour la caisse des 
pauvres de l'Ordre. 


Cependant, si l'Ordre, un tribunal ou une loge se trouvaient lésés ou 
endettés, si l’on voulait aider quiconque, si le pays où se trouve le 
tribunal ou la loge était plus riche ou plus pauvre, si les dépenses 
étaient plus ou moins fortes, le souverain, ou ses députés avec sa 
permission, ou le tribunal avec la même permission, pourront en 
quelque cas particulier, sans détruire ce statut ni lui ôter sa force, y 
déroger sans conséquence pour la suite, et augmenter 
raisonnablement ou diminuer les sommes prescrites. Tout frère ou 
sœur de notre affiliation qui voudra changer de loge ou de tribunal 
ne paiera plus que dans la loge ou le tribunal où il se fera affilier. 
Personne ne pourra changer de loge ou de tribunal pour se faire 
affilier ailleurs, sans être en règle avec la loge ou le tribunal où il a 
été reçu ou où il était affilié. Il perd dès lors toute voix délibérative 
dans les loges ou tribunaux où il a été reçu et où il était affilié 
antécédemment, n'en n'étant plus membre. 


Art. IV. Des voix et enquêtes de réception. 


Quand un frère ou une sœur proposera un candidat pour être reçu, 
il le fera, toutes les portes du tribunal ayant été rituellement 
ouvertes, ou dans une loge régulièrement assemblée, les travaux y 
étant rituellement ouverts. Avant de faire sa proposition au trône 
d'orient, il transmettra tout témoignage nécessaire, tel que le 
prescrit l'article premier. Le chef conducteur de la colonne d'orient, 
le président ou le vénérable maître ayant examiné et fait examiner 
par tous les officiers et les autres frères ou sœurs s'ils l'exigent les 
témoignages requis, les fera lire à haute et intelligible voix, pendant 
trois assemblées consécutives, autant que faire se pourra, par le 
secrétaire du temple (pour un tribunal) ou de la loge, au centre du 
tribunal ou de la loge. 
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SECTION DU TEMPLE : FRANC-MAÇONNERIE DES ÉLUS-COHENS 


À la première publication, on députera trois commissaires, pour 
faire des recherches sur les vies, mœurs et qualités du candidat. Ils 
rendront compte de leur mission, au temps qu'on leur aura prescrit. 
Il faut que, du jour de leur commission jusqu'à celui où ils en 
rendront compte, il y ait au moins 3, 5 ou 7 jours, et on ne pourra 
passer le temps qu'il faut naturellement pour faire les recherches 
ordonnées ; pour les candidats issus d’autres loges ou tribunaux, on 
s’en rapportera aux certificats qu’ils présenteront, en les faisant 
promettre qu'ils n’en imposent pas, les informant qu'ils devront 
renoncer à tous les titres, droits et prérogatives qu'ils pourront 
acquérir dans l’Ordre, en cas de fraude de leur part. 


Il jurera également qu'il n’a aucune affection ni aucun trouble qui le 
disqualifierait pour les buts que l’Ordre se propose ; qu’en cas qu’il 
en impose, il reconnaît sa réception nulle, et qu'il se reconnaît des 
cet instant faussaire et parjure. Si quelqu'un avait eu la hardiesse de 
nous tromper, il serait renvoyé et, s’il nous avait celé quelque arrêt 
ou punition ignominieuse contre lui, il sera exclu. Les assemblées de 
publication pourront se tenir dans trois jours, même de différents 
grades. À chaque publication, tous les frères ou sœurs en général 
seront chargés de rechercher tout ce qu’ils pourront savoir ; les 
révélations de choses qui ne sont pas publiques se feront chez le 
président. Les commissaires ayant rendu compte, les travaux du 
tribunal ou de la loge rituellement ouverts, ce qui se fera au centre 
et à intelligible voix, le président demandera les voix; chacun 
donnera son avis à haute voix et alléguera ses raisons à son tour, en 
commençant par le dernier apprenti jusqu’au souverain ; chacun 
sera obligé de dire nettement et sans ambiguïté s’il accepte ou 
refuse le sujet proposé, et on s’en rapportera à la pluralité des voix. 


Cependant, s’il y avait quelques voix conditionnelles, le trône 
d’orient conjointement avec celui d’occident, ou le seul tribunal, le 
souverain ou son député autorisé par lui pour cela, jugeront de la 
validité des voix conditionnelles, les recevront ou les rejetteront ; la 
même chose se fera pour les raisons qu’on pourra soupçonner de 
partialité ou mal-fondées, elles seront comme les voix 
conditionnelles rejetées ou approuvées par les trônes d’orient et 
d’occident, par celui du souverain et son tribunal, ou ses députés 
ayant-droit. Le candidat étant accepté, 3, 5 ou 7 jours après, il sera 
présenté à l’inspecteur qui l’examinera, en présence des premiers 
officiers et de tous les frères ou sœurs qui voudront y assister. 
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SECTION DU TEMPLE : FRANC-MAÇONNERIE DES ÉLUS-COHENS 


Avant l'examen, on lira au candidat les quatre premiers articles du 
premier chapitre de ces statuts; on le préviendra qu'on va 
l'examiner sur tout ce qui y est contenu, qu'on va exiger de lui le 
serment de répondre la vérité sur tous ces articles et de les 
observer, de même que d'être fidèle à sa patrie et à la religion 
chrétienne ; que s'il ne se trouve pas en état de répondre la vérité 
sur tout cela, il peut se retirer, que jamais il ne sera question de ce 
qui se passe entre lui et nous, et dans le même instant 
l'examinateur fera jurer tous les frères ou sœurs assistant de garder 
le secret. Si le candidat persiste, on lui fera quitter son épée, il 
mettra le genou droit en terre, la main droite sur la Bible ; tous les 
frères ou sœurs lui présentant la pointe de l'épée. Dans cet état, il 
jurera sur tous les articles en détail. Après quoi, il sera averti du jour 
de sa réception. Auparavant de la commencer, tous les frères et 
sœurs étant assemblés, le travail ouvert, l'inspecteur rendra 
compte de son examen, et le président sommera tous les frères et 
sœurs de révéler tous les empêchements qu'ils pourraient connaître 
à la réception. 


Quiconque consentira ou se prêtera à la réception d'un sujet exclu 
par nos statuts, soit loge, tribunal, chambre de justice, frère ou 
sœur particulier, sera interdit autant de temps que le tribunal 
souverain le jugera à propos, et même exclu selon le cas, à la 
discrétion du tribunal souverain. On ne manquera pas de prévenir 
le candidat, avant de l'examiner, qu'aucun engagement ou serment 
qu'il fera dans l'Ordre ne sera contre la religion, les bonnes mœurs, 
ni l'État. On le préviendra aussi de toutes les dépenses qu'il sera 
obligé de faire ; il y consentira et affirmera qu'il est en état de les 
faire. On l'avertira que notre Ordre est le dépositaire des plus 
sublimes connaissances, mais qu'il ne s'attende pas à être instruit 
de nos plus secrets mystères dans l'instant de sa réception, qu'il 
n'aura de connaissances qu'à proportion qu'il avancera dans les 
grades et qu'on verra en lui un sincère attachement pour l'Ordre, 
pour l'étude, les bonnes mœurs. Toutes les fois qu'on proposera 
quelque candidat ou qu'on publiera sa demande, avant la 
publication comme avant la réception on lira à haute voix les quatre 
premiers articles des présents statuts. On suivra l'esprit des lois 
prescrites par le Lévitique: celles qui bannissaient du camp 
banniront pour un temps de nos assemblées, celles qui portaient 
peine de mort, porteront expulsion à perpétuité de l'Ordre. 


Instructions pour le souverain 


14 


SECTION DU TEMPLE : FRANC-MAÇONNERIE DES ELUS-COHENS 


Formule de l'obligation pour la première partie 


Je, NN., promets avec serment et sur ma parole d'honneur, de ne 
jamais révéler directement ni indirectement ce qui se passe 
aujourd'hui dans ce lieu, sous quelque prétexte que ce puisse être ; 
de ne rien négliger pour suivre scrupuleusement la pureté de la 
religion chrétienne ; d'être fidèle à ma patrie et à l'État, contre 
lesquels je ne comploterai jamais. 


Je promets de même, de fuir tout procédé mercenaire ; de bannir 
de chez moi tout excès de débauche ; de ne jamais me servir de 
paroles indécentes ; de fuir tout ce qui est prohibé par la loi. Je 
promets aussi de fuir tout scandale et de n'en point causer moi- 
même par l'irrégularité de ma conduite. Enfin, je promets d'être 
inviolablement soumis(e) et attaché(e) aux règlements et aux 
statuts généraux de l'Ordre, de ne jamais les enfreindre, ni 
contrevenir au moindre de leurs articles. 


Ainsi, que Dieu me vienne en aide, ainsi que les vraies et saintes 
matières de ce livre ! 


Formule de l'obligation pour la seconde partie 
1° tiers 


Je, NN., promets, sur ma parole d'honneur, de garder fidèlement 
toute ma vie les mystères de la Franc-Maçonnerie des élus cohens 
que l'on me confiera ; de ne jamais les écrire, faire écrire, tracer ou 
faire tracer, sans y être dûment autorisé(e) ; non plus les peindre, 
faire peindre ; graver, faire graver ; imprimer ou faire imprimer sur 
quelque matière que ce soit, ni en quelque lieu que ce puisse être 
visible à l'homme, pas même sur les sables mouvants de la mer ; ni 
de ne jamais les lire ou faire lire. Je promets aussi de ne jamais 
perdre de vue les premiers engagements que j'ai pris lors de la 
préparation à mon admission. 
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2* tiers 


Je, NN., promets d'être fidèle à la sainte religion catholique, de 
même qu'à l'État et à ma patrie, contre lesquels je ne prendrai 
jamais les armes. Je promets d'être fidèle à mes frères et sœurs de 
les secourir de mon bras, de ma bourse et de mes conseils, autant 
qu'il me sera possible. Je m'engage envers eux, comme ils se sont 
engagés envers moi. 


3* tiers 


Je, NN., promets de ne jamais prendre part active, sous tel prétexte 
que ce puisse être, aux assemblées de ces sociétés qui prennent le 
type des maçons sans le connaître, sans en avoir obtenu l'agrément 
ou reçu l'ordre du temple oü je m'engage. 


Si je manque aux promesses que je viens de faire, je me soumets 
aux peines établies dans l'Ordre, et je consens d'être regardé(e) 
comme indigne et parjure pour la postérité en raison de mes 
prévarications. 


ሯ 
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SECTION DU TEMPLE : FRANC-MAÇONNERIE DES ELUS-COHENS 


ANNEXE 2 


POUR LA RÉCEPTION D'UN GRAND-ÉLU 
(à reproduire pour transmission au candidat) 


Formule de l'obligation d'un grand-élu 


Je, NN., jure et promets, sur ma parole d'honneur et en présence du 
Grand Architecte de l'Univers, et devant cette respectable 
assemblée de garder et observer les mystères du grade de maître- 
élu parfait qu'on va me confier, non seulement vis-à-vis des 
profanes, mais encore vis-à-vis des frères et sœurs qui sont dans les 
grades inférieurs à celui-ci, le tout sous peine d'être regardé(e) 
comme indigne et parjure, et présenté(e) comme tel(le) au 
respectable grand-maître qui m'a reçu(e). 


Ainsi, que Dieu me vienne en aide, ainsi que les vraies et saintes 
matières de ce livre ! 


Formule du serment dans l'Ordre 
À l'occident 


Abrenuntio ! Je NN. promets au Dieu Tout-Puissant de ne jamais 
révéler à quiconque n'y aura pas été admis les mystères qui m'ont 
été et pourront m'être confiés au nom de l'Éternel ; je promets de 
les recevoir et pratiquer avec respect lorsqu'il lui plaira de me les 
faire connaître par ses députés ou par qui les représentera ! 


À l'orient 


Abrenuntio ! Je promets au Dieu Tout-Puissant de ne faire usage 
des sciences spirituelles et connaissances intérieures qu'il lui plaira 
de me faire transmettre par ses députés que pour mon bonheur 
spirituel et l’édification de mes semblables, et pour le soutien de la 
sainte religion chrétienne et apostolique dans laquelle je veux vivre, 
de même que pour mes frères et sœurs que je promets de secourir 
de mes lumières, de ma force et de mes biens, m’engageant envers 
eux comme ils sont engagés envers moi ! 
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Au midi 


Abrenuntio ! Je promets au Dieu Tout-Puissant de ne jamais faire 
aucun usage prohibé par sa Loi des connaissances et puissances qui 
me seront transmises par ses députés qu'il a élus sur cette surface 
terrestre, soit en nombres, mots, signes ou figures quelconques, et 
de ne jamais abuser de l'invocation de son Saint Nom et d'aucune 
de ces puissances pour obtenir aucune des connaissances prohibées 
par l'Éternel et par sa Loi. Renonçant dès à présent de cœur et 


d'esprit à toutes les connaissances et sciences d'erreur et de 
confusion, en quoi je persiste tant pour le présent que pour l'avenir. 


Au septentrion 


Abrenuntio ! Je promets au Dieu Tout-Puissant de n'adorer que lui 
seul et de l'aimer par-dessus toutes choses, d'être fidèle à ses lois, 
préceptes et commandements, et de respecter autant que je 
demeurerai à son service les saintes cérémonies qu'il lui a plu de 
nous faire transmettre pour la propagation de sa Loi, pour la 
purification et la réconciliation des vrais hommes de désir ! 


Au centre 


Abrenuntio ! Je promets au Dieu Tout-Puissant d'être inviolablement 
attaché(e) aux lois, statuts et cérémonies qui dirigent les opérations 
mystérieuses de l'Ordre des élus cohens, de suivre fidèlement 
toutes celles dont j'aurais eu connaissance par mes chefs et de ne 
m'en soustraire jamais pour quelque prétexte que ce soit, sous 
peine de supporter celles que les lois de l'Ordre prescrivent ! 


ሯ 
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SECTION DU TEMPLE : FRANC-MAÇONNERIE DES ELUS-COHENS 


ANNEXE 3 


POUR LA RÉCEPTION D'UN APPRENTI-COHEN 
(à reproduire pour transmission au candidat) 


Formule de l'engagement d'un écossais 


Je soussigné(e) promets et m'engage à ne jamais rien révéler des 
travaux des écossais ou de leurs mystères, reconnaissant mériter 
l'opprobre de mes pairs pour tout parjure que je commettrais si je 
contrevenais à la présente obligation de quelque façon que ce 
puisse être ; faisant ici serment de n'assister, aider ou recevoir 
aucun frère ou sœur à ce grade que dans une loge écossaise 
régulièrement assemblée sous le point géométrique du triple 
triangle, en foi de quoi j'ai signé ici-bas. Fait à l'orient de (on aura 
précisé) l'an de la grande lumière (on aura précisé) le (on aura précisé) du 
mois de (on aura précisé). 


Formule de l'obligation d'un écossais 


Je, NN., renouvelle ici mes engagements précédents et promets que 
mon zèle pour l'Ordre ne se ralentira point. 


Ainsi, que Dieu me vienne en aide, ainsi que les vraies et saintes 
matières de ce livre ! 


Formule du serment dans l'Ordre 


Moi, NN., réitérant ici-même et devant mes pairs, mes précédents 
serments et engagements, renouvelant ma promesse d'être fidèle à 
mes obligations au sein de l'Ordre, je promets en outre, comme 
apprenti-cohen de renoncer formellement à tout ce qui peut se 
pratiquer de mal dans la région septentrionale. 


Si je manque aux promesses que je viens de faire, je me soumets 
aux peines établies dans l'Ordre, et je consens d'être regardé(e) 
comme indigne et parjure pour la postérité en raison de mes 
prévarications. 


ሯ 
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SECTION DU TEMPLE : FRANC-MAÇONNERIE DES ELUS-COHENS 


ANNEXE 4 


POUR LA RÉCEPTION D'UN COMPAGNON-COHEN 
(à reproduire pour transmission au candidat) 


Formule du serment dans l'Ordre 


Moi, NN., réitérant ici-même et devant mes pairs, mes précédents 
serments et engagements, renouvelant ma promesse d'être fidèle à 
mes obligations au sein de l'Ordre, je promets en outre, comme 
compagnon-cohen de persister à renoncer formellement à tout ce 
qui peut se pratiquer de mauvais dans la région septentrionale : 
abrenuntio ! Et quant à la région occidentale qui m'est ici assignée, 
j'y observerai tout ce que l'Ordre me prescrira dans ses travaux. 


Si je manque aux promesses que je viens de faire, je me soumets 
aux peines établies dans l'Ordre, et je consens d'être regardé(e) 
comme indigne et parjure pour la postérité en raison de mes 
prévarications. 


ሯ 
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SECTION DU TEMPLE : FRANC-MAÇONNERIE DES ELUS-COHENS 


ANNEXE 5 


POUR LA RÉCEPTION D'UN MAITRE-COHEN 
(à reproduire pour transmission au candidat) 


Formule du serment dans l'Ordre 


Moi, NN., réitérant ici-même et devant mes pairs, mes précédents 
serments et engagements, renouvelant ma promesse d'être fidèle à 
mes obligations au sein de l'Ordre, je promets en outre, comme 
maître-cohen de persister à renoncer formellement à tout ce qui 
peut se pratiquer de mauvais dans la région septentrionale : 
abrenuntio ! de continuer d'observer dans la région occidentale 
tout ce que l'Ordre me prescrira dans ses travaux ; et d'observer de 
plus en celle du midi, qui m'est ici assignée, ce que l'Ordre aussi me 
prescrira. 


Si je manque aux promesses que je viens de faire, je me soumets 
aux peines établies dans l'Ordre, et je consens d'être regardé(e) 
comme indigne et parjure pour la postérité en raison de mes 
prévarications. 


ሯ 


Instructions pour le souverain 


21 


SECTION DU TEMPLE : FRANC-MAÇONNERIE DES ELUS-COHENS 


ANNEXE 6 


POUR LA RÉCEPTION D'UN GRAND-ARCHITECTE 
(à reproduire pour transmission au candidat) 


Formule de l'obligation pour la première partie 
1ère obligation 


Je, NN., promets sur les mêmes obligations que j'ai contractées 
dans mes précédents grades maçonniques, de ne jamais révéler les 
secrets des grands-architectes, à aucun architecte, maître, 
compagnon, apprenti-maçon, sous les peines d'être exclu(e) de 
notre Ordre et de nos loges. Ainsi soit-il ! 


2* obligation 


Sur toute la liberté que je professe dans tous les cinq sens naturels, 
sur l'existence de ma raison et de mon esprit, que je déclare n'être 
aucunement assujettis, sur l'intelligence qui me soutient, me guide 
et m'éclaire : oui, je, NN., promets, je jure, et fais vœu de garder 
inviolablement tous les secrets, signes et mystères, qui m'ont été 
jusqu'à présent dévoilés et qui me seront révélés à l'avenir dans les 
autres grades maçonniques, approuvant à haute et intelligible voix 
et sans crainte, à présent que ma vue est libre et mon esprit non 
préoccupé, que je n'ai aucun regret de m'être engagé(e) quoique 
dans l'obscurité, dans nos loges, le déclarant de cœur et les tenant 
pour inviolables ; permettant, si je les révèle, que je subisse toutes 
les peines et rigueurs qui m'y engagent, n'y ayant rien de trop 
rigoureux pour un parjure. 


Ainsi, que Dieu me vienne en aide, ainsi que les vraies et saintes 
matières de ce livre ! 
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Formule du serment dans l'Ordre 


Moi, NN., réitérant ici-même et devant mes pairs, mes précédents 
serments et engagements, renouvelant ma promesse d'être fidèle à 
mes obligations au sein de l'Ordre, je promets en outre, comme 
grand-architecte, grand-maître-cohen, de veiller à ce que le travail 
de la section du Temple soit conforme aux principes et directives de 
l'Ordre, faisant tout mon possible pour permettre aux apprentis, 
compagnons et maîtres cohens, d'accéder un jour aux travaux du 
Sanctuaire. 


Si je manque aux promesses que je viens de faire, je me soumets 
aux peines établies dans l'Ordre, et je consens d'être regardé(e) 
comme indigne et parjure pour la postérité en raison de mes 
prévarications. 
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SECTION DU TEMPLE : FRANC-MAÇONNERIE DES ELUS-COHENS 


ANNEXE 7 


POUR LA RÉCEPTION D'UN CHEVALIER D'ORIENT 
(à reproduire pour transmission au candidat) 


Formule de l'obligation d'un chevalier d'orient 


Je, NN., promets, sous les mêmes engagements que j'ai contractés 
dans les différents grades de la Maçonnerie, de ne jamais révéler le 
secret des chevaliers de l'épée ou maçons libres à aucun membre 
d'un grade inférieur ou profane, sous la peine de rester dans la 
captivité la plus dure, et que mes fers ne puissent jamais être brisés 
pour servir d'exemple à tous les indiscrets ! 


Ainsi, que Dieu me vienne en aide, ainsi que les vraies et saintes 
matières de ce livre ! 


Formule du serment dans l'Ordre 


Moi, NN., réitérant ici-même et devant mes pairs, mes précédents 
serments et engagements, renouvelant ma promesse d'être fidèle à 
mes obligations au sein de l'Ordre, je promets en outre, comme 
chevalier d'orient, grand-élu de Zorobabel, de me consacrer aux 
travaux du Sanctuaire, sür(e) que je suis de leur nécessité et bien- 
fondé ; ce faisant, je demeurerai attentif (attentive) aux progrès de 
mes frères et sœurs des grades du Porche et du Temple, sachant les 
instruire sans jamais les précipiter ni les retarder dans leurs travaux. 


Si je manque aux promesses que je viens de faire, je me soumets 
aux peines établies dans l'Ordre, et je consens d'être regardé(e) 
comme indigne et parjure pour la postérité en raison de mes 
prévarications. 
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SECTION DU TEMPLE : FRANC-MAÇONNERIE DES ELUS-COHENS 


ANNEXE 8 


POUR LA RÉCEPTION D'UN COMMANDEUR D'ORIENT 
(à reproduire pour transmission au candidat) 


Formule de l'obligation d'un commandeur d'orient 


Je, NN., jure et promets solennellement devant le Grand Architecte 
de l'Univers, et en présence de tous les très-éclairés frères et sœurs 
commandeurs de l'orient ici présents, d'être fidèle à ma religion, 
aux lois et au serment que je fais de ne jamais révéler les secrets qui 
vont m'être confiés, à aucun profane, ni maçon de grade inférieur ; 
ce, conformément aux statuts et anciennes constitutions ; le tout 
sous les mêmes peines citées dans les obligations précédentes que 
j'ai contractées. 


Ainsi, que Dieu me vienne en aide, ainsi que les vraies et saintes 
matières de ce livre ! 


Formule du serment dans l'Ordre 


Moi, NN., réitérant ici-même et devant mes pairs, mes précédents 
serments et engagements, renouvelant ma promesse d'être fidèle à 
mes obligations au sein de l'Ordre, je promets en outre, comme 
commandeur d'orient, apprenti réaux-croix, de continuer de me 
consacrer aux travaux du Sanctuaire, avec sans cesse plus de zèle et 
de confiance; ce faisant, je continuerai de demeurer attentif 
(attentive) aux progrès de mes frères et sœurs des grades du Porche 
et du Temple, toujours soucieux (soucieuse) de les instruire sans 
jamais les précipiter ni les retarder dans leurs travaux. 


Je promets de plus fidélité à l'Ordre des réaux-croix, dans lequel la 
confiance de mes pairs me permet d'accéder en ce jour. 


Si je manque aux promesses que je viens de faire, je me soumets 
aux peines établies dans l'Ordre, et je consens d'être regardé(e) 
comme indigne et parjure pour la postérité en raison de mes 
prévarications. 
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Mise à jour : avril 2022 


Le premier sceau ci-dessus reprend comme base celui propre à l'Ordre des élus cohens, tel qu'il a été conçu à l'origine par 
Martines de Pasqually lui-même. Il est ici personnalisé, faisant de la présente variante, par le « chiffre » qui figure au 
centre du double-triangle (cf. le monogramme), le sceau propre au tribunal dont relève notre chaîne particulière. 

Le second sceau est celui du chapitre Josué, qui, dans notre chafne particulière, régit les grades propres à la Franc- 
Maçonnerie des élus cohens : depuis l'apprenti-symbolique de l'Ordre jusqu'à la classe finale des réaux-croix. 
Avertissons que si le chapitre ne gouverne directement que les grades de la section élu cohen, l'ensemble de la présente 
collection est placé sous son patronage ; y compris donc les volumes relatifs à la Franc-Maçonnerie ordinaire qui, dans 
nos usages, sert de préliminaire à la section élu-cohen. 


IPNS USAGE STRICTEMENT PRIVÉ 


Et moi je vous dis : 
Demandez, et l'on vous 
donnera ; cherchez, et 
vous trouverez ; frappez, 
et l'on vous ouvrira. 


(Luc XI, 9) 


USAGE STRICTEMENT PRIVÉ 


